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 Ils mirent leur savoir-faire au profit 
de la construction des ouvrages d'art de la voie 
ferrée Quillan-Alet au XIXe siècle. Les fem-
mes n'étaient pas en reste puisque les dentel-
lières de Nébias furent réputées jusqu'à leur 
disparition au début du XXe siècle. 
  
 Mais le calme de ce paisible village 
d'artisans et d'agriculteurs fut perturbé durant 
la Seconde Guerre Mondiale.  
 
 À partir de 1942, sur les hauts de 
Nébias, l'armée allemande fit construire un 
fortin afin de surveiller les parachutages sur le 
proche maquis de Picaussel.  
  

 L'ouvrage, destiné à 
abriter une dizaine de soldats, 
était de forme rectangulaire, 
jouxté au sud par un mirador 
en bois. Seules ses bases sont 
encore visibles à côté du site 
du moulin à vent, situé sur le 
Sentier Nature, chemin de 
randonnée réputé, permettant 
de profiter pleinement de 

l'environnement préservé de Nébias. 
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 Nébias est une localité d'environ 
250 habitants. Son nom proviendrait d’un 
prénom latin Naevius auquel fut rajouté le 
suffixe –anum, mais l'archéologie n'a pas 
encore confirmé cette origine antique. 
L'étude topographique du site a démontré 
l'existence d'un premier habitat sur le plateau 
qui sert aujourd'hui de zone de pacage.  
  
 Cette agglomération aurait été 
abandonnée au début du XIe siècle au profit 
de l'emplacement actuel. Le second village 
fut fortifié au fil des siècles. À l'Ouest s'éle-
vait le château dont le portail monumental 
ouvre sur la place.    

 Le nom des rues 
garde le souvenir des rem-
parts et des portes qui proté-
geaient le village.  
  
 La localité abrita 
longtemps de nombreux sa-
voir-faire : Les forêts, toutes 
proches, invitèrent les hom-
mes à travailler le bois 
comme bûcherons, charpen-
tiers ou menuisiers.    

 Nébias faisait partie des villages où 
l'on fabriquait des semals, les comportes 
ovales qui servaient aux vendanges. Les 
villageois allaient en forêt se procurer, par-
fois en fraude, le sapin et le noisetier néces-
saires à la fabrication des cuves. On vendit 
ces comportes sur les marchés de Limoux et 
de Carcassonne  jusqu'en 1950. Les Nébias-
sais étaient aussi des spécialistes du travail 
de la pierre.   



Abreuvoir de Griffoul :  Sur la pente conduisant au village a 
été construit un abreuvoir de grande capacité. L'eau s’écoule 
depuis une tête de lion et alimente trois bassins communicants. 
Le premier, rectangulaire et très allongé, est destiné aux ani-
maux, il se prolonge d'un bassin intermédiaire qui en jouxte un 
troisième aux margelles inclinées, servant de lavoir. Le nom 
de "Griffoul" provient de l'occitan grifol désignant soit une 
fontaine, soit un massif de houx.  

Place des marronniers: Une placette, située à l'angle 
de la Grand Rue et de la rue du Portail, marque l'em-
placement de la porte d'entrée fortifiée du village. 
Aujourd'hui, un magnifique marronnier, âgé de qua-
rante ans, indique son emplacement.  

Fontaine devant l’église: En face 
du porche d'entrée de l'église, un 
très joli bassin circulaire porte la 
date de 1820. En son centre, un 
pilier carré supporte une jarre.  

Eglise Sainte Marie : La construction de l’é-
glise s’étend du XIIIe au XIXe siècle. Son por-
che d'entrée s'ouvre sur une large nef. Dans le 
chœur, où furent enterrés les seigneurs de Né-
bias, se trouve un autel en marbre de Caunes-
Minervois.  

Le moulin et le fortin allemand : Le moulin à vent, 
aujourd'hui restauré, appartenait aux seigneurs de Né-
bias et produisait de la farine. Un peu plus bas, se 
trouve une vaste citerne alimentée par les eaux de ruis-
sellement.  
Du fortin allemand, détruit en 1946, il ne demeure en 
élévation qu’un modeste pan du mur occidental du 
bâtiment. Cet édifice rectangulaire abritait une dizaine 
d’hommes ayant pour mission la surveillance des para-
chutages alliés dans la plaine et sur le proche Maquis 
de Picaussel, situé au-dessus de Puivert. Dans ce 
contexte, les Allemands aménagèrent un des moulins 
afin d’y installer une mitrailleuse avec lunette binocu-
laire.  

Puits du Musée et Partage des Eaux : Le puits de la 
place de l'Église qui porte sur sa margelle la date de 
1761, cessa d'être utilisé  vers les années 1863. Juste 
derrière, une borne-fontaine sculptée marque la sépa-
ration entre les bassins versants océanique et méditer-
ranéen : la fameuse ligne de partage des eaux.  

Anciennes écuries du château : Les 
seigneurs de Nébias firent bâtir aux 
XVIIe-XVIIIe siècle de vastes écuries 
encore visibles à la sortie du village 
sur le chemin qui mène à l’ancien 
moulin à vent.  


